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GUY DE MAUPASSANT





	Naissance ? Né le 5 août 1850 au château de Miromesnil, près de Dieppe.


	Mort ? Mort le 6 juillet 1893 à Paris.


	Contexte ? L’apogée du mouvement réaliste, à une époque placée sous le signe de la modernité dans tous les domaines.


	
Œuvres majeures ?


	La Main d’écorché (1875)


	Boule de suif (1880)


	Une vie (1883)


	Contes de la bécasse (1883)


	Bel-Ami (1885)


	Le Horla (1887)


	Pierre et Jean (1888)








Boule de suif, Mademoiselle Fifi, Une vie, Toine, Le Horla, Pierre et Jean, Bel-Ami, La Maison Tellier, La Parure… autant de titres qui résonnent sans aucun doute dans l’esprit de tout un chacun. C’est que Guy de Maupassant est un des plus célèbres écrivains du XIXe siècle, et compte aujourd’hui parmi les auteurs classiques les plus lus et les plus adaptés dans le monde. Il faut dire que les messages qu’il délivre dans ses récits restent d’une étonnante actualité.

Atteint de syphilis, et donc condamné à la démence et à une mort prématurée, Maupassant ne consacre que 15 années de sa vie à l’écriture, mais sa fécondité durant cette courte période est exceptionnelle. S’il cherche, durant toute sa carrière littéraire, à briller en tant que romancier, c’est cependant dans ses contes et ses nouvelles qu’il révèle pleinement son talent. Son souci du détail, son écriture sobre et mesurée, et sa volonté de dépeindre sans l’embellir la société de son temps le rapprochent incontestablement du réalisme, la doctrine littéraire et artistique dominante de l’époque. Cependant, son indépendance d’esprit le pousse à refuser d’appartenir entièrement à une école. Dans la préface de Pierre et Jean, il jette d’ailleurs un regard critique sur les prétentions réalistes et naturalistes à représenter fidèlement le réel, considérant que l’écrivain ne peut transmettre qu’une vision personnelle – et donc subjective – des choses.

Enfin, comment parler de Maupassant sans évoquer sa contribution à la littérature fantastique ? Sa maladie le pousse en effet à s’intéresser au thème de la folie, et ses récits fantastiques, esthétiquement parfaits, semblent être le reflet de ses propres angoisses.







CONTEXTE





LA FRANCE SOUS LE SECOND EMPIRE

Le XIXe siècle correspond à une époque de profonds bouleversements en France. À la suite de la Révolution française de 1789, le pays cherche à instaurer une nouvelle forme de pouvoir basée sur la souveraineté populaire qui garantirait à tous la liberté et l’égalité devant la loi. L’entreprise se révèle toutefois difficile et de nombreux régimes politiques se succèdent. Guy de Maupassant est un témoin privilégié de cette instabilité constitutionnelle : il voit le jour durant la Deuxième République (1848-1851), grandit sous le Second Empire (1852-1870), puis assiste à la naissance de la Troisième République (1873-1940).

L’un des personnages-clés de la seconde moitié du XIXe siècle est sans conteste Louis-Napoléon Bonaparte (1808-1873). Il est l’un des fils de Louis Bonaparte (1778-1846), frère de Napoléon Ier (1769-1821), ce qui fait de lui un digne héritier du mythe impérial. Élu président de la Deuxième République au suffrage universel masculin en 1848, il organise un coup d’État le 2 décembre 1851 et devient empereur des Français sous le nom de Napoléon III un an plus tard, lorsque le rétablissement de l’Empire est proclamé. Élevé dans le culte de son oncle, il se montre très ambitieux : pour disloquer la coalition anti-française, il propose à la Grande-Bretagne de soutenir l’Empire ottoman contre la Russie, et il jette les bases d’un empire colonial français en lançant des expéditions à travers le monde – notamment au Sénégal, en Indochine et en Nouvelle-Calédonie.

Dans un premier temps, Napoléon III impose à son pays un régime autoritaire, concentrant tous les pouvoirs entre ses mains. Il réduit également la liberté d’expression et, en 1858, suite à un attentat projeté contre sa personne, instaure la célèbre loi dite « de sûreté générale », qui lui permet de condamner et de déporter sans aucun procès tout individu ayant subi une condamnation politique entre 1848 et 1851. Cependant, après 1860, le Second Empire se libéralise afin de contrer les mouvements révolutionnaires désireux de le renverser : les proscrits sont amnistiés, la loi de sûreté générale est abolie, la censure se fait moins vive et une nouvelle constitution est adoptée, marquant le début d’un empire parlementaire.

Le régime impérial prend fin le 2 septembre 1870, lors de la défaite de Napoléon III à la bataille de Sedan, dans le cadre de la guerre franco-prussienne. La Troisième République est proclamée deux jours plus tard et perdurera jusqu’en 1940. Plus stable que les deux Républiques précédentes, elle donne une réelle légitimité au système républicain.


LA GUERRE FRANCO-PRUSSIENNE

La guerre franco-prussienne (aussi appelée guerre franco-allemande ou guerre de 1870) est un conflit armé qui oppose la France et l’Allemagne entre le 18 juillet 1870 et le 28 janvier 1871. Elle trouve son origine dans les ambitions impérialistes de Bismarck (1815-1898), le chef de la Confédération germanique de l’époque, qui accule et humilie la France afin de l’inciter à entrer en guerre. L’armée française, mal préparée et mal dirigée, s’incline rapidement devant la redoutable armée prussienne. Si Napoléon III et ses soldats sont battus à Sedan le 2 septembre, la guerre se poursuit jusqu’à ce qu’un armistice soit signé le 28 janvier. Au terme du conflit, la France se retrouve dans l’obligation de payer de lourdes indemnités à son adversaire et perd l’Alsace ainsi que Metz, chef-lieu de la Lorraine. La population se met alors à nourrir une véritable haine du Prussien, tandis que la ville de Paris, majoritairement ouvrière et désireuse de poursuivre la guerre, se révolte contre la politique pacifiste adoptée par le nouveau gouvernement français : c’est l’épisode de la Commune (18 mars-27 mai 1871), qui est finalement renversée au cours de la fameuse Semaine sanglante (21-27 mai 1871).








RÉVOLUTION INDUSTRIELLE ET AVANCÉES SOCIALES

La deuxième moitié du XIXe siècle est par ailleurs marquée par l’apogée de la révolution industrielle, arrivée d’Angleterre au début du siècle : les usines remplacent désormais les ateliers domestiques isolés, la classe ouvrière prend de l’ampleur et le système capitaliste se met en place. Aussi les moyens d’échange et de communication se multiplient-ils, favorisant ainsi l’essor du commerce. C’est sous Napoléon III, notamment, que le réseau ferroviaire français se ramifie, bouleversant le mode de vie des Français, et que les grands magasins voient le jour. Enfin, notons encore que les villes connaissent un développement considérable. Paris, en particulier, est entièrement modernisée, sous la houlette du préfet Georges Eugène Haussmann (1809-1891).

Petit à petit, et non sans mal, des lois sociales sont votées : en plus de la Déclaration des droits de l’homme et du citoyen de 1789, le suffrage universel masculin apparaît en 1848, le droit de grève en 1864, l’obligation de l’enseignement primaire gratuit pour tous en 1881 (avec les lois Ferry) et le droit à la liberté syndicale en 1884. Du côté de la science, d’importants progrès permettent d’améliorer les conditions de vie de la population, notamment l’invention de l’électricité et la mise au point d’un vaccin contre la rage par Louis Pasteur (1822-1895). Enfin, sur le plan religieux, l’Église française, mise à mal lors de la Révolution car proche de l’Ancien Régime, est contrainte de se moderniser, même si la majorité des Français de l’époque se disent toujours catholiques : un régime concordataire est adopté en 1801, permettant un important contrôle de l’État sur les cultes, ainsi qu’un processus de mise à égalité des différentes religions.
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